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Vœcuerchf.s   sur,    ],es    OucocukrEs   Limicoi.es,

PAR    M.   .1.    DeLPHY.

Chef  des  Tuavaux  du  Laboratoiue  maritime  du  Muséum.

III

Sur  quelques  genres  d'Enchytri'imorphks  et  la  position  systématique
DE  lErVCHYTh/EOlDES  RoULE.

F.-E.  IkoDARD,  dans  sa  Monogrnphii' des  Oligochkes  (iS(^b),  énumhve
pour  la  famille  des  Enchytréidés  onze  genres  rrqiii  paraissent  être  valables'^.
Ainsi  que  je  le  rappelais  dans  une  Note  précëdentc  '"',  on  peut  les  grouper,
d'après  la  forme  de  leurs  soies,  caractère  invoqué  en  première  ligne  par
les  auteurs  pour  l'établissement  des  coupes  généricpies,  en  doux  catégories
principales  '-  :  a.  les  Enchytréidés  à  soies  sigmoVdes  ;  b.  à  soies  non  sig-
moïdés(en  v  comprenant  le  genre  Heiilm  Mich.),  droites  ou  légèremenl
recourbées,  mais  alors  sans  prendre  la  forme  d"S  si  caractéristique  des
précédentes.  Si,  au  contraire,  ou  suit  rexcellent  conseil  donné  dès  1869  par
Ci,APARi:DE  '**,  et  que  l'on  porte  de  préférence  son  atteulion  sur  les  carac-

tères analomiques,  on  peut  également,  par  la  considération  de  l'appareil
circulatoiie,   les   répartir   de  même  en  doux  catégories   principales,   ne
coïncidant  pas  avec  les  catégories  n  et  ft.  savoii'  :  a.  les  Enchytréidés  dont
le  vaisseau  dorsal  commence  en  avant  du  clitellum  (origine  anté-clitel-
lienne  )  ;  j5.  ceux  dont  le  vaisseau  dorsal  naît  en  arrière  du  clilellum
{origine  post-clitellienne)  ^'' .  Beddard  considère  la  présence  de  soies  sig-
moïdes  comme  un  caractère  primitif.  Quelle  est  à  ce  point  le  vue  la  valeur
de  la  |)osilion  de  l'origine  du  vaisseau  dorsal  par  rapport  au  clitellum,
c'est-à-dire  cri   somme  du  plus  ou   moins  grand  développement  de   ce

O  Bull.  Soc.  Zool.  Fr.,  .\L1\,  j).  19.5,  1919;  et  biltlioffraphie.
^-  ̂ Le  genre  Anachœta  Vjti.,  dépourvue  de  soies,  formant  une  catégorie  à  lui

seul.
'■'')  Métii.  Soc.  Phys.  et  llinl.  ISal.  Genève,  XVI,  •) ,  186a,  p.  a 30.
C'  ̂ Les  genres  BvijodrUus  \hh'  ri  PareiiciujlriPus  Hesse  peuvent  à  peine  être

considérés  comme  faisant  partie  de  cette  catégorie  /3.  Chez  i'nn  et  chez  l'autre,
en  efl'el,  l'origine  du  vaisseau  dorsal  so  trouve  dans  le  xii'  segment;  elle  est
doiir,  pour  ainsi  dire,  inlra-clitellienne,
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vaissoiui  ?  Il  pjujiil  iiiiliiiri  (rjulnirllK;  (jiic  les  h^ucliylit'Klcs  doiil  le  vjiissi.'iui
dorsal  osl  le  moins  diivcloppé,  |)n'S('iil  soiileiin'iil  dans  la  if'fjioii  |»ré-
clifcllioniK;  du  coi'ps,  sont  les  plus  |)i  iniilifs.  Cepeiidaiil  l{i:r)i)\ui).  (|tii
(railleiiis  ne  fait  pas  enlrer  ce  caractère  ou  ligne  de  comple,  considèni
que  ffle  g-enre  Mesmclnjtrœus  [dont  le  vaisseau  dorsal  csl  (roi'igiiic  posl-
clilellieMue   I   représente,   somme  toute,   rEiicliyhéidé   le   plus   priniiliffl.
Tout  eu  laissant,  poiu-  le  moment,  relie;  (piestion  sans  réponse,  nous  nous
eu  tiendrons,  dans  ce  ipii  va  suivie,  à  rexameu  des  jM-nres  chez  lesquels
le  vaisseau  dorsal  a  sou  plus  grand  développemeul,  naissant  en  arrière  du
clitelluni.

Quand  UoiiKEAi  (HaMit  la  l'aniille  des  h^ucliytréidés  (i855)^'',  celle-ci  ne
comprenait  que  In  genre  Euckiitrœus  llenle,  entendu  ualurellenicnt  dans
un  sens  très  large.  GlM'auîîdk  y  ajouta,  en  i8()i''',  son  genre  Purlii/ilrilit-s ,
(pi'il  eu  rapprocha  dè.s  1H69  (o/>.  cit..)  en  en  donnant  une  diagnosc  dil-
léreulielle.  Celle-ci  est  basée  et  sur  le  caraclère  physiologi(jui'  de  la  colo-

ration du  sang  ^^'>  (rouge,  en  généi-al,  chez  le  Vmliiidrilm,  incolore  chez
V Enchijlrœus)  et  sur  le  caractère  analomique  de  la  présence  (Encliijlm'iis)
ou  de  l'absence  {Paclu/dnlvs)  de  pores  dorsaux.  GLAi'ARioDK  doit  doue  être
considéré  comme  ayant  établi  le  premier  ces  genres  tels  (pi'ils  devaient
être  compris  après  lui.  C'est  en  ell'et  le  même  caractère  analomique  (jui
est  invoqué  par  Vaillant  (,i88())  dans  son  tableau  analyliipie  (p.  -a^o).
Claparèdk  puis  Vaillant  introduisent  dans  les  délinitions  des  genres  le
caractère  tiré  de  la  forme  des  soies  (sigmoïdes  chez  le  PacInjdnlKS,  lecli-
lignes  chez  ïEnc/iytrœus),  mais  sans  en  faire  un  caractère  parliculièrenuiit
dislinctif  et  en  le  rejetant,  pour  ainsi  dire,  au  second  plan.

C'est  néanmoins  ce  «lernicr  caraclère  qui  devait  devenii'  Je  principal  auv
yeux  de  IJeddaud  (i8yôj,  qui  ne  fait  d'ailleurs  guère,  il  le  dit  lui-même,
qu'adopter  les  conclusions  de  Michklshx  (1889).  Il  est  très  remarquable
que  Vaillant  (1889),  qui  cependant  j)renait  1res  nettement  parti  pour  le
système  artificiel  de  Guibe  ( 1 85  ij  '"'  contre  les  essais  de  méthode  natu-

relle de  CLAi'ARi;DE(  1862),  ait  donné  la  préférence  à  la  classificalion  d'EisEN,
basée  sur  un  caraclère  analomique,   nialheureusenient   mal   choisi,   iu-
conslant,  variable  jusque  dans  un  mrme  individu,  parlant  excessivement
dillicile  à  ap|)liquer  dans  la  pluiiail  des  cas,  h  savoir  la  forme  de  la  partie
postérieure  du  cerveau.

Pariui  les   Enchylividés  doiil   le  vaisseau  dorsal  a   une  origine  posl-

{')  Bull.Ac.  lieljj.,XX\[,  -j,  p.  .Vid.
(^'  Mém.  Soc.  Pliiju.  cl  Hist.  Nal.  Genève,  \VI,  1.  i  HG  1  ,  p.  75.
(■^'  Il  y  aurait  lieu  (rexamiiicr  les  variations  de  la  coloialioii  du  sauf;  dioz  les

EiicliylnMl1i(irpl)(.s  et  la  lé{;ilimilt'  de  l't-niploi  (|ui  a  ('tô  lait  de  ce  lararlèro  eu
sysiénialique.  Ce  st-ra  l'objet  d'un  procliain  travail.

(''•   Die  Fimiilien  (1er  Anncliden ,  Hcrliu,  i85i.
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clilellieuuc.  Micii  elsen  et  Beddard  en  dislingiient  de  la  manière  suivante
deux  dont  les  soies  sont  droites  :

]"  Des  pores  dorsaux;  soies  développées  par  paires,  inégaies  :  Fridc-
vicia  Micli.  ^''.

5°  Pas  de  pores  dorsaux  ;  soies  égales  :  Euchijlrœus  i  llenle)  Midi.
Il  est  évidemment  fort  ditiicile  de  savoir  à  laquelle,  ou  plutôt  auxquelles

des  espèces  actuellement  admises  se  rapporte  le  véritable  type  du  genre
Knchijlrœm  Henle,  type  qui  ne  peut  être  que  VE.  albidus  llenle.  Mais,  en
Tabseuce  de  certitude,  on  ne  peut  que  s'en  rapporter  aux  synonymies
admises  par  les  plus  anciens  auteurs  qui  aient  donné  une  définition  et
une  description  nettes  de  l'espèce  la  plus  ancienne  du  genre.  Or  il  n'est
pas  douteux  que  ce  soit  X Enchjlmnis  vermicnlaris  de  Clap\rède  (1862)  '"*.
Que  cette  espèce  exige  de  nouvelifs  études  pour  être  bien  connue ,  cela  est
certain.  .Mais  elle  est  sullisammenl  bien  décrite  i)Our  être  reconuaissable.
Elle  ne  [)eut  notamment  être  confondue  avec  VE.  Iiunticultor  Vjd.,  auquel
Vaillant  donne  le  nom  d'E.   vcnuicuhiris.   En  elï'et,   alors  que  cbez  ÏE.
vrrmicularis  la  portion  anléseptale  de  la  népluidie  est  relativement  longue
(Clvparède  18G9,  pi.   Il,   fig.  9),   elle  est  réduite  à  lentonnoir  chez  VE.
humicuJtor  Vjd.  Mais  V Enchylrœus  vcrmicularis  (0.  F.  M.)  Clp.  présente
naturellement  le  caractère  principal  attribué  par  CLAPARÎiDE  au  genre
EnclDjlrœua  tel  qu'il  le  redéfinit,  à  savoir  la  présence  de  pores  dorsaux.

On  peut,  en  outre,  rappeler  que  la  deuxième  espèce  attribuée  au  genre
Enchijtra'us  Henlc,  et  <|ui  devrait  servir  de  type  à  défaut  d'autre,  est  VE.
gulba  Hofîmeister  (i8i3,  p.  19^),  encore  une  espèce  à  pores  dorsaux.

Ainsi  que  l'a  dit  Vaillant  [op.  cit.  p.  267),  la  constatation  de  la  présence
des  pores  dorsaux  n'est  pas  toujours  chose  facile.  En  effet,  tout  comme

(')  Beddaud  dit  :  «vaisseau  dorsal  naissant,  dans  presque  tous  les  cas,  i-u
arrière  du  clilolluni.^  En  effet,  pour  la  plupaii  des  espèces,  auciiiio  ludi-
caliou  n'est  donnée  sur  ce  point;  et  même  pour  la  F.  Pcirieri  {Encliiilru'iix
Pivrivri  Vjd.),  comme  AIicii*;i.si:n  lui-même  l'a  moiitié  et  comme  I^eddaiid
l'admet,  il  est  iulinimenl  probable  (jue  l'origine  du  vaisseau  dorsal  est  anlé-
clilellieane.  Ceci  et  d'autres  dilTérences  importantes  avec  les  autres  espèces
sendilent  mémo  nécessiter,  dit  Beddard,  la  créafion  d'un  nouveau  genre.  Le  dé-

veloppement du  vaisseau  dorsal,  toutes  choses  éjjales  d'ailleurs,  est  certainement
un  caractère  suffisant  sur  lequel  établir  une  coupe  générique , ell'on  ne  peut,  dès
lors  que  le  vaisseau  dorsal  ne  nait  dans  le  Ver  en  question  qu  en  a\aul  du  <li-
tellum,  laisser  ce  Ver  dans  le  genre  consiib'ré.  11  faudra  réunii'  en  un  nouveau
geiue,  pour  lequel  je  propose  le  nom  d'Edmondiella  (je  prie  mou  excellent  maître
M.  Kdmond  Perrier  de  voidolr  bien  en  agréer  la  dédicace),  les  Enihytréidés  à
\ aisseau  dorsal  d'origine  anté-clitcllienne,  à  soies  droites  et  à  pores  dorsaux.
L'espèce  type  serait  Edmondiella  Penirri  (Vjd.).

**'  Lumbricus  vermicnlaris  O.K.  Muller,  1776,  i>\o  parle  :  Enciujtrœus  albiilus
Heule,  1887,  p.  p.;  E.  vermicularis  llollui.  i8A3,  Arcli.  f.  i^alur.,  IX,  p.  lyS
{j)ro parle  ?)  \  Udekem   i855,  p.  5^7  ;  Clp.  18G2,  p.  271.
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celle   du  poi'e   cé[)liali([iic   irailleuis,   mais   à   un  plus  liaul   dcjjré,   celle
(néhence  ne  se  manifesle  l)ieiî  iicUemenl  que  dans  des  condilions  parli-
culières.  Le  procédé  de  \pjdovsky,  qui  consisle  à  plonger  le  ver  vivant
dans  une  solution  faible  d'acide  osmi(pie,  n'est  pas  constant  dans  ses
résullals  et  est  fjënéralemenl  trop  brutal.  On  obtient  le  plus  souvent  des
résultats  meilleurs  sur  le  vivant,  par  l'action  niénafjée  des  aueslhésiques
employés  à  très  faible  dose.  Il  se  produit  à  un  certain  moment  une  (-missiou
plus  ou  moins  abondante  de  liquide  périviscéral ,  tant  j)ar  le  porc  ccplia-
lique  que  par  les  porcs  dorsaux,  qumd  ils  existent,  émission  (|u'on  j)eut
saisir  en  suivant  patiemment  à  la  loupe  ce  «jui  se  passe.  C'est  ainsi  qu'on
peut  se  rendre  conq)le  de  la  présence  réelle  des  [)ores  dorsaux  chez  ïEn-
chjjtrœus  liiinilcullor  Vjd.,  présence  mise  on  doute  par  Udi;  (Jide  Biîddaud),
qui  réunit  cette  espèce  à  l'A'.  Vpjdovsl>yi  Kisen,  dont  il  laudra  la  dislinguei'.

H  est  vrai  que  le  genre  Frider'tcta  Micli.  n'a  pas  été  établi  uniquement
sur  la  -[irésence  chez  les  espèces  qui  le  constituent  de  pores  dorsaux,
quoique  ce  soit  là  le  caractère  principalement  invoqué.  Michelsen  et  Bkd-
DARD  ie  caractérisent  é{]alement  par  le  mode  de  formation  des  soies,  qui
se  déveloj)pent  par  paires.  11  paraîtra  certain  cependant  que  celle  dis-

position est  beaucoup  moins  importante  que  le  caractère  de  la  présence
des  pores  dorsaux,  quoique  celui-ci  puisse  être  jusqu'à  un  certain  point
considéré  comme  un  caractère  adaptatif,   ainsi   que  ie  fait   remarquer
Beddard  [op.  cit.,  p.  3i'2),  avec  d'iniporlantes  réserves  toutefois.

(iuoi  qu'il  en  soit,  les  genres  Endujtrœus  sens.  sir.  Micli.  et  Fiidericia
Mich.  doivent  être  considérés  comme  des  subdivisions  du  genre  Eiichij-
Im'Ks  tel  qu'il  était  compris  jusqu'alors  (1889).  Par  conséquent,  le  nom
à'EnchijU-a'm  doit  êlre  réservé  aux  espèces  où  soit  établie  la  présence  de
pores  dorsaux,  c'est-à-dire  VE.  vennicularis  (0.  F.  M.)  Clp.,  VE.  Immicultor
Vjd.  et  les  espèces  groupée,  par  Micliaelscn  dans  son  genre  Fiidericia,  à
l'exception  toutefois  de  la  F.  Perrieri  (Vjd.)  et  des  espèces  pour  lesquelles
il  serait  établi  que  le  vaisseau  dorsal  uait  en  avant  du  clilellum  (voir  la
note  1,  p.  G28).  11  devient,  par  suite,  nécessaire  de  rebaptiser  le  genre
Enchijtm'm  Mich,,   Bd.   On  pourrait   réunir   sous   le   nom  de  Pseuden-
chytraeus  nov.  gen.  les  espèces  qui  le  composent  (à  l'exception  de  VE.
Ituiniciiltor  Vjd,,  qui  est  un  vrai  Enchutmus)'-'^

''!  On  admet  que  les  Enchijlrœus  (sens  lat.)  no  peuvent  avoir  du  sauf»  rougo.
C'est  principalcmonl  sur  celte  allirmalion  a  priori  que  s'est  baso  .Micu.elsen  pour
admettre  ridcnlité  de  VE.  Sluxhcrrp  Kison  avec  VE.  Ipjdnrsiaji.  Rison.  Je  puis
affirmer  que  des  Vers,  semi-marins,  vivant  dans  les  Vareclis  rejetés  à  la  côte,
présentant  l'ensemble  des  caractères  des  Psru'lenclnjlrœus  [=  Ein-lnjtrœiis  Micb.],
ont  du  sang  très  nellcmenl  rouge,  examinés  sur  le  vi\aut.  Je  ne  puis  aflirmer,
pour  le  moment,  s'ils  sont  identicjues  avec  VE.  Stiixberfri  Kiscn,  ou  s'ils  en  sont
voisins,  mais  cola  est  possible.

C'est  peut-être  dans  le  gioupc  des  Encbytréidés   à  vaisseau  dorsal  d'origine
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Le  genre  type  des  KiHli\liéi(l«''S  îi  vaisseau  'lorsal  dOriffiiie  post-clitel-
lienne  et  à  soies  sig-nioïdcs  est  le  Poclindrilus.  dahli  dès  iSOi  |);ir  (ii, \i>.v-
ni-:Di;,  parraileiiiciil  déliiii  pat-  celui-ci,  sinon  dans  sa  diajjnoso,  au  moins
dans  ses  belles  descriptions  des  espèces  qu'il  y  rapporte.  Il  snllil  de  distiaire
le  PiirhiulrUux  Jack'ua  Clp.  ((pii  est  un  Pseudcurhijlni'iis)  poiu'  dnimcr  au
geine  l'achydrile  luie  honiogcnéilé  jjarfaite  '  .

Le  ^yeiuv  Mi'sciirlii/liH'ns  (Eisen)  Micli.  en  est  jjarl'ailenient  distinct,  et
par  la  présence  d'un  rrcorps  cardiaque  ̂ dans  le  vaisseau  doisal  el  siu'toul
par  celle  de  sacs  spermaticpies  et  d'ovisacs,ce  dernier  cai'aclèi'e,  1res  géné-

ral chez  les  Oligochèles,  ne  se  rencontrant  dans  la  famille  des  Lnchylréidés
que  dans  le  geiue  Mcsniclnilnviis.

Il  n'en  est  pas  de  nu-Mie  du  geiue  Marioiiiiiii  Micli.  '"',  qui  ne  dilléierait
du  Pacliijdnlii.-i  (jue  dans  la  lorme  des  teslicides.  (leux-ci  seraient  ffcom-
pactsT»  on  rrmassifsn  chez  les  Marionhia,  non  divisés  en  plusieurs  lobes
à  leur  extrémité  libre,  connue  ils  le  sont  chez  le  Pdc/njdrihis  sens.  sir.
Heddard  [op.  cil.,  p.  3â<)),  eu  ia()|>elaul  cette  unique  dillérence,  ajoute  :
ffll  n'est  pas  tout  à  fait  certain  (jue  ce  caractère  soit  siHlisant  pour  fonder
sur  lui  une  division  gén(''ri(pie.T)  Cela  est  même  plus  (pie  douteux.  En
elfet,  Micii/ELSEiN  introduit  dans  son  genre  Manonuia  le  PacInjdnUis  chiulvii-

pnst-rlilcllicnuo  et  ;i  soies  non  siguioïdes  que  iloil  M'iiir  so  ranger  le  jjenre  I'jj:i-
Ic/j'husd  Dinjjd,  à  moins  ([ii'on  iir  tloivi' lo  ia{)j)i'o<.'lier  do  YKnchijtrmoides  Rouie,
dont  il  sera  cpieslion  pins  loin.

'  Vailunt  (1  88(),  p.  aS.S)  dil  cpjc  (jLApahkdk  ne  seinblc  pas  saisir  les  rapports
(|ni  unissent  les  J'acliyilrili's  anx  Kncliylrées,  et  croll  ùtrc  le  priMiiier  à  avoir  attiré
l'altenlion  sur  r(<  point  en  iS(;8  {\)m.  Se.  Nal.,  Zofd.,  (ô)  \  ).  Cependant,  ilans  son
Mémoire  de  18G3,  Ci.Ai'Ain;Dt;  dit  très  nettement  :  ffles  Kncli\lr;ens  sont  Iteancoup
j)lus  voisins  des  l'acliydrilns  qne  je  ne  le  pensais  pr<;cédi'niini'nl-i  (p.  27'! )•  "  'f*
ri'nnit  dans  le  laiilt'an  ([1.  921)  011  il  car-nli-riso  les  jjenrcs.  Il  a(bn('l  explirilement
les  l'amjllf's  do  Udkkkm  (i  8.')  .5  et  18.^8),  et  il  est  évident  ([iiil  ne  pouvait  placer  les
l*a(  liydrilos  ailleurs  que  «tans  la  fauiillc  dos  Encliytridés  lldok.  La  classitication
{[('iif'raio  dos  nlijjociiclos  p(i|il   lUre  actuolli'ini'iit  coneno  i\i'  la  maiiiôro  suivante  :

(11.    l.iimlnk'miw  (  Su\ .  i8ao,  lîiaiov.   i8aa,  \aillai)t  1889)  [-  ()lii;iirliiflii  (irulii'  i8.")i].
S.-rl.    1:   Trnii-olw  OVa-M .   iS'ia,  Clp.  i8Ga ,  elc.

O.  I.iimijliciiiioriilta  l;.  t'crr.  1807  [— f.  IiUinl)ri(;i(tcs  tileis.  i858]_.
S. -cl.  Il  :  IJniiriihr  (:i|..    i  8G9.

O.  1.  \iiiiliiiioriilut   !■;.   1'.  f  ̂ ^,■^K■i(i(■'s  t  drk.  I
(t.  II.  Tnbijinmorphu  li.  t'.  [  ̂ f.  Tul.ilVTidrs  t  (lol<.  |
0.  lit.  Eiiclijjlrwiinorpliu   K.  P.  [.-  I'.  iMicliylridi-s  Ittek.]

-'  Primilivemoiit  Mariniiiii  Midi.  1889;  Inais  ce  nom,  ayant  été  appliqué  dès
1877  à  un  Mollnsipio  par  \Ayssifc;iiE,  ne  pouvait  (^Ire  conservé.  Il  semble  que  re
soit  vers  i8<)()  (|uo  la  corrertion  ail  été  laite,  pnis(pie  PucnnAnD  (1895)  érrit
encore  Mariouin,  alor'-  ipic  l'oi.  (i8()G)  |  cilo  d'apros  le  Z'i"!.  Uixord]  emploi)}
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sis  Cl|).  Cependant,  comme  le  remarque  Bkddakd,  c(;  (iiTt'ii  dit  ClapaiiÎvde
donnerait  [)liilnl  à  [icnsci'  (jiie  ses  lesliculos  sont  semblables  à  ceux  du
/'.  virrucosiis  (ilp.,  c'est-à-dire  lobes*''.  En  onlro,  Miciielskn  et  Beddviu)
lonl  (le  VEiivhijttœoïdes  lioide  un  synonyme  de  Mar'mmua.  Or  ïEuchij-
litroïdc.s  a  nn  (eslicule  tellement  divisé  qu'on  ne  peut  mieux  le  désijjncr
(jue  sous  !e  nom  de  lesliculc  f^en  {rrapiie^,  ainsi  (pie  l'ont  fait  ses  premiers
descriplcius  SAr\T-l.oLi>  el  Houi.e;  c'est  loin  dèlre  un  lesticuh^  massif.
D'ailleurs,  si  l'on  admet  la  valeur  de  ce  caractère,  il  serait  tout  aussi  légi-

time de  réinnr  en  des  genres  distincts  les  espèces  chez  lesquelles  l'ovaire
est   formé  de  niasses   piiilbrmes  d'ovules   {Knvliytrœua  iUnhhohi   Vjd.,
E.  Pdgviislechni  liaizel)  on  celles  chez  lestpielles  l'ovaire  est  moniliforme
(if.  huniiriiltoj-  \  jd.,  K.  Irplixlcra  Vjd.).  Mais,  à  supposer  que  ce  genre  .1/^/-
rioiiiiia  soit  iégilimemcnl  ('labli,  comme  ce  ne  serait  ([u'une  subdivision
du  Pochi/driliis  Clp.,  r.ntérieur,  il  faudrait  réserver  ce  dernier  nom  aux
espèces -typi(iues  du  genre  établi  par  Ci,apaui;de.  Le  caractère  tiré  de  la
forme  des  testicules  a  été  introduit  pour  la  première  fois  dans  la  défini-

tion du  genre  Pachijdriliis  par  Vejdovskv  (i  879)  et  adopté  par  Vaillant
(i88());  ils  n'ont  pas  juge  utile  de  séparer  un  genre  fondé  sur  ce  caraclèi-e.
\edjovsky  appelle  Pachi/drilus  spliagneloriim  un  Ver  qui  a  des  testicules
cf  massifs"  ;  d'ailleurs  son  expression  de  ff testicules  en  groupes  en  forme
de  faisceaun  (Hoden  in  biïscbelformige  Gruppen)  est  assez  vague.  Or  il
n'est  pas  douteux  que  les  espèces  typiques  de  Claparède  soient  les  P.  scini-

fuscus  et  ci'dssus,  (|u'il  place  en  première  ligne  dans  son  Mémoire  et  aux-
quelles il  donne  le  plus  d'miportance;  c'est  |)récisénient  celles  dont  Miciiel-

8EN  fait  des  Manonhut.  Etant  données  donc  finulilité  flagrante  de  ce  genre,
la  source  de  conlusions  qu'il  peut  êli'C,  il  parait  infiniment  préférable  de
s'en  tenir  au  genre  Pacinjdrilus  tel  qu'il  a  été  établi  par  CLAPAniiOE  et
maintenu  par  Vejdovsky  et  par  Vaillant.  Encore  si  ce  genre  était  excessi-

vement riche  en  espèces,  pourrait-on  conserver,  par  commodité,  le  genre
Mar'onina  comme  sous-genre;  mais  cela  est  bien  superllu.

Les  Enchylréidés  h  vaisseau  dorsal  naissant  en  arrière  du  ciilcllum
peuvent  donc  se  répartir  de  la  manière  suivante  :

L  Soies  droites. —  A.  Dos  poi-(^s  dorsaux:  Enchyliueus  (lianh),  Hofim.  Udck.,
Clp.  [=  Fridcricin  Miel).,  jvo  parle].

'"  Quant  au  P.  cmssus  Clp.,  dont  BEncAno  dit  (18;)!),  p.  33a)  :  «Il  me  semble
ùU-o  un  peu  douteux  si  cellt;  espèce  est  réollcment  référabïe  au  gt^nre  Marlonia  oU
ou  PachijdrilusT^,  M.  G.  FERnoxxiiiRK  (iSijcj,  p.  9G0)  dit  quo  «les  Icsticulos  so.it
très  ncltrmont  uiassifs55.  Il  ajoute  quo  «les  vésicules  sr'iuinalos  sont  courtes,  con-
traircnuMil  h  ce  que  supposait  un  pou  Bicddard".  Beddard  no  suppose  ricu  de
semblalile,  il  ne  parle  des  vésicules  scminalos  («sponiintlicquos'?  do  BKnDAiir,
réceptacles  do  la  semonco  de  Ci.aparède)  que  pour  en  dire  qu'elles  sont  pourvues
à  In  liaso  di'  petites  f][In!ides,  connue  le  disait  déjà.  Claparède.
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B.  Pas  de  pores  dorsaux  :  Pseudcnehylreeus  uov.  }^;en.  [=  ËDclujlreeus
Mich.,  p.p.]'

U.  Soies  sigmoïdes.  —  A.  Des  sacs  spermatiniics  :  Meseiichyir(cus  (Eisen)  Midi.
B.  Pas  de  sacs  sperma tiques  :  Pachydrilus  Clp.,  Vjd. ,  Vaillant  [incl.  Mario-

ntna  Midi.].

Ainsi  que  je  viens  de  le  rappeler,  le  genre  Enchijlva'ouks  Roule,  dont
Tunique  espèce  actuellement  connue  avec  certitude^'' est  considt^n'e  par
Micn.SLSEN  comme  aspecies  inquirenda^^,  est  inscrit  par  Michelsen  et
j)ar  Beddai\d  parmi  les  synonymes  de  Mnriomna  Micli.  Tous  ses  caractcrcs
s'opposent  h  cctie  manière  de  l'aire;  je  crois  l'avoir  suflisamment  montré
(/oc.  ctL).  Il  est  d'ailleurs  inutile  d'insister  sur  les  détails.  Le  trait  le  plus
saillant,  en  effet,  de  toute  l'organisation  de  VEiwIuilra'oulcs  Roule  est  la
présence  d'un  vaisseau  dorsal  naissant,  non  seulement  en  arrière  du  clilel-
lurn,  mais  à  l'extrémité  postérieure  du  corps,  dès  le  segment  pygidicu.
C'est  là  un  exemple  unique  jusqu'ici   parmi  les  Enchytréimorplies.   Ce
caractère  si  remarquahle  rend  cei-lainement  tout  h  fait  nécessaire  de  sépa-
i-er  complètement,  quelle  que  soit  rim|)orlancequc  l'on  veuille  accorder  au
dévelop|iement  relatif  du  vaisseau  dorsal,  le  genre  Hiivliijtrœo'dcs  Roule  de
la  famille  des  Encliytréidés.  C'est  ce  que  j'ai  proposé  de  faire  en  le  prenant
pour  type  des  Encliytrîvoï<li«lje  nov.  fam.  On  voit  iiiuuédiatemcnt  que
la  disposition  de  son  appareil  circulatoire  rapproche  VEncInjlrœoïdes  (et,
])ar  suite, les  Enchytréimorphes)  des  Tubilicimorplies  les  plus  simples  à  ce
point  de  vue,  c'est-à-dire  des  Tubificidés,  et  en  particulier  de  VHijodrilus
Slolc  (nec  Eisen)'"',  dont  il  diffère  cependant  très  considérciblement  à
tant  d'égards.

Ile  Talihou  (Manche),   octobre-novembre  1919.

(''  D'après  M.  L.  Route  idi-mêmc  [in  lilt.),  son  nom  cori-ect  est  Enchyh écoules
piu-hytrœnides  (Saint-Loup)  [=  Pai-lujdrilus  oichijlneoidi's  Sainl-Loup  1885  =
Enchijtva>:ndci  Mariimi,  Roule  1888  =  Mariaiiia  piichylrœnides  Midi.  i88()].
Il  serait  sans  doute  préférable,  et  il  deviendra  peul-clre  nécessaire,  de  modilier  le
nom  de  genre.

(')  Que  l'on  admette  ou  non  le  genre  llyodrilus  Eisen,  Vllyodrilus  Slolc,  pos-
férifur.  (pii  on  din'ère,  ne  pont  consorvor  ce  nom.  .le  propose  de  le  remplncer  par
Pseii(Iil^odi*ilii.*i  nom.  nov.,  à  moins  qu'il  ne  paraisse  préférable  de  réunir  en
un  même  genre  Tubi/rx  (Lamarck)  sons.  lat.  les  genres  Tuhijex  Lmk,  llcmilu-
hifcx  Eisen,  llyodrilus  Eisen  et  llyodrittis  Sti»!'-,  fort  voisins.
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